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Mouettes, gris et goelands 
Mêlent leurs cris et leurs élans. 
 
Leur vol fou qui passe et repasse 
Tend comme un filet dans l’espace. 
 
Mouettes, goelands et gris  
Mêlent leurs élans et leurs cris. 
 
Parmi les mailles embrouillées 
Grincent des navettes rouillées. 
 
Mouettes, gris et goelands 
Mêlent leurs cris et leurs élans. 
 
Ces navettes à l’acier mince, 
C’est leur voix aigue et qui grince 
 
Mouettes, goelands et gris 
Mêlent leurs élans et leurs cris. 
 
On voit luire en l’air dans les mailles 
Des ors, des nacres, des écailles. 
 
Mouettes, gris et goelands 
Mêlent leurs cris et leurs élans. 
 
C’est un poisson que l’un attrape 
Et qu’au passage un autre happe. 
 
Mouettes, goelands et gris 
Mêlent leurs élans et leurs cris. 
 
Holà ! ho ! du cœur à l’ouvrage ! 
La mer grossit. Proche est l’orage. 
 
Mouette, gris et goelands 
Doublent leurs cris et leurs 
Elans. 
 
Mais soudain, clamant la tempête, 
Le pétrel noir au loin trompette. 
 
Mouette, goelands et gris 
Brisent leurs élans et leurs cris. 
 
Vite, vers leurs grottes fidèles 
Ils retournent à tire- d’ailes. 
 
Mouettes, gris et goelands 
Rentrent leurs cris et leurs élans. 
 



Lui, sa clameur stridente augmente… 
Quand vient ce roi de la tourmente, 
 
Mouettes, goelands et gris 
N’ont plus d’élans, n’ont plus de cris. 
 
 
 
 
Commentaire de Luc SIMON : 
 
Celui-ci, car les oiseaux sont vraiment des compagnons lorsqu’on navigue en solitaire. 


